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Chères Bagnéraises,
Chers Bagnérais, 

La page de l’année 2016 s'est tournée, emportant avec elle son lot de
bons et de mauvais moments. L’an passé à la même époque, nous dénon-
cions les attentats commis sur le sol parisien, et déplorions les trauma-
tismes engendrés. Un an plus tard, le constat est le même, un pays frappé
à nouveau dans sa chair, et un spectre des attentats qui s’est malheureu-
sement élargi.

Dans un contexte de tension et dans un environnement parfois hostile,
notre pays doit affronter ces épreuves douloureuses. Tous unis, nous en
avons les moyens. Aussi, en ce début d’année, j’ose formuler le vœu de
vivre dans un monde plus solidaire et plus fraternel.

Plus localement, j’ose décliner un message d’optimisme ; non pas un
optimisme béat, mais un optimisme de détermination et d’ambition, car
notre ville progresse et doit continuer de se développer. En effet, dans la
continuité du travail que nous avons engagé dès mon élection, 2016 a
constitué une année de travail intense et complète. L’année qui vient de
se clôturer, aura ainsi vu l’engagement de nombreux de travaux, et
l’aboutissement de certains projets, à l'image de la rénovation de la gare
et de l'installation du groupe médical ou de la mise en place du système
de géothermie.

En 2017, nous allons continuer avec envie, passion et engagement à
mener à bien des projets de développement pour notre ville, porteurs
d’économie et d’emplois, en préservant et en renforçant la proximité
avec les Bagnérais pour un service public de qualité : réaménagement
des abords de l'office de tourisme, travaux d'assainissement, poursuite
de la rénovation de l'école Jules Ferry, etc.

L’année 2017 confirmera notre volonté d’agir en faveur d’un développe-
ment équilibré de la ville, et d’une saine qualité de vie pour ses habitants
et ce, malgré des marges financières étroites. Rigueur budgétaire et fis-
calité maîtrisée nous permettent de continuer à investir au service des
Bagnérais, et de soutenir les associations pour renforcer le lien social sur
notre territoire. Bagnères et ses habitants le méritent !

Jean-Bernard SEMPASTOUS
Maire de Bagnères-de-Bigorre

EDITORIAL
ILS NOUS ONT QUITTÉS
GÉRARD ARNAUNÉ & ISABELLE MOUREY

n ISABELLE MOUREY

lue conseillère municipale au sein de mon équipe en mars 2014,
Isabelle était très investie dans la vie municipale. Elle s’impliqua par-
ticulièrement en faveur du thermalisme en tant que membre du direc-
toire de la SEMETHERM DEVELOPPEMENT. Elle revint ainsi à ses ori-
gines vosgiennes, à sa terre natale, Luxueil-les-Bains, ville d’eau
comme son nom l’indique. 

Egalement membre du bureau de l’Office Municipal des Sports, elle
fut là aussi très impliquée, assidue, solidaire des tâches qui lui
étaient confiées, passionnée ayant cœur à bien faire. 

Parfaitement intégrée dans sa ville d’adoption, Isabelle faisait l’una-
nimité autour d’elle, tant auprès de ses collègues élus, que dans
l’exercice de sa profession de diététicienne. Beaucoup aiment d’ail-
leurs à se rappeler sa douceur, sa gentillesse, et son sourire qui éclai-
rait son visage.
Isabelle était habitée par une valeur sentimentale intense, celle-là
même qui faisait d’elle une personne singulière et lumineuse.
Rigoureuse dans tout ce qu’elle faisait, Isabelle était une battante
dotée d’une grande force mentale.

J’ai perdu une amie, et sa présence nous manque terriblement. Nous
pensons bien fort à ses deux filles qu’elle aimait tant et qui faisaient
sa fierté.

n GÉRARD ARNAUNÉ

lu pour la 1ere fois en 2014, Gérard Arnauné était chargé des
travaux et de l'urbanisme à la ville de Bagnères, et vice-Président de
la Communauté de communes de la Haute-Bigorre, en charge du
développement économique. Pensant que son expérience et sa réus-
site discrète d'entrepreneur audacieux, pourrait être une chance
pour notre collectivité, c’est tout naturellement que je l’ai approché
en 2014 pour rejoindre mon équipe, et participer à cette aventure
collective. 

Guidé par une soif de partage et de découverte, Gérard s’est rapi-
dement glissé dans son nouveau costume d’élu, une mission qu’il a
je pense, appréciée. Homme de terrain, soucieux de l'intérêt géné-
ral, compétent et proche des équipes techniques, il était fort appré-
cié par tous ceux qui ont travaillé avec lui. En 2 ans de mandat, il
aura laissé une empreinte indélébile sur la ville de Bagnères, à
laquelle il était profondément attaché, en menant et en suivant
notamment les travaux de rénovation de l'ancienne Gare et de ses
abords, un quartier qu'il connaissait bien, et qui connait depuis
quelques mois, une seconde jeunesse.

Homme de conviction, d’amitié et de simplicité, nous gardons de
Gérard le souvenir d’une personnalité dynamique, attachante et sin-
cère, aimant les discussions nourries. Aujourd’hui, son souvenir nous
guide, et nous tâchons de poursuivre avec fidélité ce qu’il avait
engagé pour la collectivité.

L’année 2016 n’aura pas été facile. Elle s’est achevée avec ses forces et ses peines, et notre
commune a connu son lot de tristesse avec la perte de deux élus municipaux, Isabelle
Mourey et Gérard Arnauné, injustement frappés par la maladie. 
Leur disparition laisse un grand vide, et nous peinons chaque jour à panser la douleur de
leur absence. Au-delà de leur engagement et de leurs responsabilités municipales, je
tenais à souligner les qualités extraordinaires de ces deux personnalités, qui avaient toute
notre amitié et toute notre estime.

E

E

© Viktoria Telek
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travaux de l’OT

JEAN-BERNARD 
SEMPASTOUS,
NOUVEAU PRÉSIDENT

'Office de Tourisme a ouvert ses portes dans des locaux entièrement rénovés. Des espaces plus confortables, plus fonctionnels et acces-
sibles à tous, une zone d'immersion vidéo dotée de multiples écrans, un lieu dédié aux enfants... tout a été repensé pour offrir aux visiteurs
un accueil optimal. Premier ambassadeur des richesses locales, l'office de tourisme présente une façade basse de pierre marbrière d'Arudy,
une entrée au sol de marbre rose de Campan et des murs intérieurs habillés de bois. Les aménagements, confiés aux architectes bagnérais
Philippe Guitton et Nathalie Ott, ont été réalisés  de manière à renforcer le cachet du lieu. Une porte du début du XXème siècle et une arcade
du XVIIème ont ainsi été mises en valeur.
A l'extérieur, une borne numérique d'information, installée devant le bâtiment, sera accessible 24 heures sur 24, tout comme les nouvelles
toilettes publiques, désormais intégrées au bâtiment.
Cette rénovation était indispensable pour que la structure obtienne son classement en première catégorie, imposé par le label “Grand Site”
et que la ville conserve son statut de "Station classée de tourisme". Son coût, pris en charge par la Communauté de communes de la Haute-
Bigorre (CCHB), qui dispose de la compétence “promotion touristique”, s'élève à 700 000 € (dont près de la moitié de subventions).
“Nous avons souhaité créer un lieu traversant, très ouvert, qui favorise l'accès au centre historique et les flux entre les Coustous et le parvis
de la médiathèque, les thermes, les commerces ou le marché”, explique Jean-Bernard Sempastous, maire de Bagnères-de-Bigorre et récem-
ment élu président de l'office (*). “J'ai toujours défendu l'importance de cette place centrale. Une fois la voiture stationnée, tout est accessi-
ble à pied, l'office de tourisme est un véritable point de rayonnement. Il va renforcer l'attractivité de la ville”.
D'autres travaux, menés cette fois par la commune, viendront compléter la rénovation des locaux, à commencer par le réaménagement de
la place Cabanis où les espaces verts et le marbre y seront conservés. L'éclairage public sera optimisé grâce à un système de LEDs. A l'ar-
rière de la médiathèque, la zone dédiée au marché du samedi matin sera réhabilitée pour offrir de meilleures conditions d'installation aux
exposants. “Nous avons pour objectif d'embellir les espaces et de favoriser une meilleure circulation piétonne”, souligne Jean-Bernard
Sempastous. Tous ces aménagements seront précédés de travaux d'assainissement, devenus indispensables dans une grande partie du cen-
tre-ville (voir page suivante).
Côté allées Tournefort, les travaux prévus au second semestre 2017 viendront complètement requalifier la place.

LE RENOUVEAU DE L’OFFICE DE TOURISME
Après la rénovation du bâtiment qui se termine, d'autres projets sont programmés autour
de l'office de tourisme, à commencer par l'aménagement de la place Cabanis.

DES LOCAUX MODERNISÉS

Exit le bureau d'accueil exigu et les brochures entassées,
le nouvel office de tourisme offrira un aménagement spa-
cieux et moderne, adapté à tous. Dans l'espace princi-
pal, des écrans situés derrière le comptoir d'accueil don-
neront directement accès aux informations pratiques du
jour (météo, enneigement, animations…) et des tablettes
permettront de découvrir les spécificités de la Haute-
Bigorre (activités de pleine nature, patrimoine, eaux…).
Un peu plus loin, l'espace enfants permettra aux plus
jeunes de patienter en s'amusant (livres, coloriages et
petits vidéos sur les activités du territoire), tout en restant
visibles de leurs parents grâce à un dispositif de vidéo-
surveillance. A proximité, un meuble connecté permet
aux visiteurs de recharger téléphones ou tablettes grâce
à un système de casiers sécurisés par code secret et de
télécharger des contenus d’informations numériques.
Enfin, un espace d'immersion vidéo fera la promotion de
la destination, grâce à un vaste écran courbe permettant
de diffuser des films tournés à 360 degrés.

our se mettre en conformité avec la loi NOTRe, qui pré-
voyait le transfert de la compétence “promotion touris-
tique, dont la création d'offices de tourisme” aux inter-
communalités au 1er janvier 2017, l'Office de Tourisme
du Grand Tourmalet – Pic du Midi a dû revoir son orga-

nisation. Il réunissait en effet toutes les communes de la
CCHB et celles de Barèges, Sers, Viella, Viey et

Betpouey, situées sur l'autre versant du col du
Tourmalet, qui ont dû rejoindre la nouvelle

Communauté de communes Pyrénées - Pays
des Gaves.
Comme le déplore Jacques Brune, président
de la CCHB et de HPTE (Hautes-Pyrénées

Tourisme Environnement), “revenir
sur le périmètre d'action de l'Office
de Tourisme nous fait régresser. Avec

notre vision d'une promotion touris-
tique globale qui dépasse les limites de
notre collectivité, nous étions pourtant

précurseurs”.
La loi NOTRe a donc entraîné la suppres-

sion du Syndicat mixte Grand Tourmalet –
Pic du Midi (chargé de la stratégie de dévelop-
pement d'aménagement touristique et de la
promotion touristique) et la dissolution de

l'EPIC Office de Tourisme (qui mettait en
œuvre la politique du syndicat
mixte). 

Un nouvel EPIC a aussitôt été créé avec, à sa tête, le maire de
Bagnères-de-Bigorre. “Nous avons souhaité une structure solidaire
resserrée à 9 membres, dont 6 élus et 3 socioprofessionnels, pour
une lecture claire de la façon dont nous allons fonctionner”, précise
Jean-Bernard Sempastous. “Il ne s'agit pas d'une rupture, nous
allons travailler en équipe, dans la continuité (NDLR  : Claudine
Padroni-Bourdieu reste vice-présidente). 2017 sera une année de
transition, de réflexion quant à notre organisation. Beaucoup de
chantiers sont à envisager. Nous avons mis en place des collèges par
secteur d'activités (hébergeurs, restaurateurs, directeurs de struc-
tures, maires des villages touristiques classés…) pour avancer collec-
tivement”. L'amélioration de la qualité de l'hébergement a d'ores et
déjà été identifiée comme l'un des axes de travail prioritaires.
L'office de tourisme a entrepris une démarche d'orientation et d'ac-
compagnement des hébergeurs dans leurs démarches de classement
des meublés.
Cette année 2017 sera transitoire à tous les niveaux puisque la com-
pétence “développement touristique” a évolué dans l'ensemble des
collectivités locales. La Région prépare des Assises du Tourisme et le
Département, qui s'est vu retirer par la loi la compétence “dévelop-
pement économique”, devra repenser ses orientations et concentrer
son soutien sur les acteurs publics. Chacun se doit de redéfinir sa
politique touristique.

L

P
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RÉNOVATIONS ET INNOVATIONS

n L’ANCIENNE GARE
Racheté en 2012 par la ville, le bâtiment de l'ancienne gare a entamé sa nouvelle vie. Après plusieurs mois de tra-
vaux extérieurs réalisés par la commune puis d'aménagements intérieurs pris en charge par le groupement de médecins, la
cabinet qui réunit sept médecins et quatre infirmières a ouvert ses portes, en janvier dernier, dans le tout nouveau “Groupe
médical de la gare”.
Avec le nouvel aménagement de la place (création d'un giratoire, d'une aire de stationnement des cars scolaires, de nouveaux
cheminements piétons, installation d'un nouvel éclairage public), c'est le quartier tout entier qui bénéficie d'une seconde jeu-
nesse.
La municipalité a d'ailleurs profité l'inauguration du groupe médical, le 4 février dernier, pour apporter sa touche finale à la
réhabilitation, en installant une œuvre de l'artiste bagnérais Bernard Scaramela sur le nouveau giratoire.

n LE GYMNASE DE LA PLAINE

Utilisé par le collège Banche Odin et plusieurs associations, le
gymnase de La Plaine a bénéficié d'un lifting complet cet
été. Le revêtement du sol a été modernisé, les murs repeints,
quatre nouveaux panneaux de basket installés et les douches
rafraîchies. Un système de contrôle d'accès par badges, simi-
laire à celui du gymnase Cordier, a également été mis en
place. Le coût total de l'opération s'élève à 86 000 euros
(avec aides de l'État et du Département). Ainsi rénovée, l'ins-
tallation offre un meilleur confort aux jeunes sportifs et, grâce
au marquage de multiples terrains, la possibilité d'accueillir
des compétions.

n LE PARC LATÉCOÈRE
Après la création d'un nouveau cabinet de kinésithérapie et le
projet d'installation d'un cabinet de sage-femme sur deux
parcelles vendues par la commune en 2016, le parc
Latécoère poursuivra sa transformation avec l'aménage-
ment d'un parcours de promenade et la plantation de nou-
veaux arbres.

n UN RÉSEAU DE CHALEUR ALIMENTÉ EN
EAU THERMALE
Un réseau de chaleur alimenté en eau thermale a été mis
en place, en novembre, pour chauffer trois bâtiments publics. L'eau
thermale, qui provient de la source de la Tour située place des
Thermes, et jaillit à 50 degrés, est acheminée via un système de cana-
lisations isolées et d'échangeurs. “Nous utilisons les calories de l'eau
pour chauffer entièrement l'office de tourisme et les Halles”, explique
David Tapie, le directeur des services techniques. “A la médiathèque,
cette eau chaude permet de n'allumer la chaudière à condensation
qu'en période de grand froid”. “C'est vraiment un projet innovant”,
ajoute Jean-Bernard Sempastous, “j'ai d'ailleurs déjà été contacté par
d'autres maires de villes thermales qui souhaitent venir découvrir notre
installation”. Les économies d'énergies sont très importantes puisque la
ville est propriétaire de l'eau thermale. Le dispositif, qui a coûté 250
000 euros, sera entièrement amorti dans 7 ans. Il a bénéficié d'un sou-
tien de l'État dans le cadre du label Territoire à énergie positive pour
la croissance verte (TEPCV) et de la Dotation d'équipement des terri-
toires ruraux (DETR).

n TRAVAUX D’ASSAINISSEMENT
Le diagnostic d'assainissement réalisé l'année dernière a démontré que
le réseau n'est plus complètement étanche. A divers endroits, il se trouve

infiltré par des eaux parasites,
comme celles par exemple prove-
nant du Capagaou. Qu'il s'agisse
des conduites d'eau ou du réseau
d'égouts, les  canalisations de la
commune ont été installées il y a
plus de 80 ans, elles nécessitent
d'être renouvelées. De lourds
travaux d'assainissement
ont ainsi débuté fin janvier, rue du
19 mars 1962 et se poursuivront
rue des Pyrénées, allées Tournefort
et rue Alsace Lorraine. Ces travaux
entraîneront des désagréments
mais ils sont incontournables tant le
réseau est vétuste.

n L’ECOLE JULES FERRY
Après l'installation d'une chaudière
économique et l'isolation phonique du
restaurant en 2015, de lourds travaux
de mise en sécurité incendie, d'accessi-
bilité (ascenseur, toilettes, élargissement
des portes, rampes d'accès) et de réha-
bilitation de la cour (goudronnage et réaménagement) ont été réalisés,
l'été dernier, à l'école Jules Ferry. En 2017, des vacances de
Pâques à la fin août, un nouveau chantier sera lancé à l'école. Il
concerne l'installation d'une isolation thermique par l'extérieur, la réfec-
tion acoustique des salles, le renouvellement de l'éclairage, le rempla-
cement des menuiseries ainsi que des travaux de peinture.Cette réhabi-
litation totale de l'établissement correspond à un montant total de près
d'un million d'euros, subventionné à 65% (fonds de soutien à l'investis-
sement local public, DETR et TEPCV).
Les écoles : une priorité du Maire
Des informations erronées reviennent sans cesse sur la manière dont la
restructuration en cours des écoles se déroule. Il convient de rectifier
définitivement les propos qui circulent. Dans le cadre de la révision de
la carte scolaire et compte-tenu des effectifs annoncés pour les années
à venir, je n’ai pas pu éviter, et ce malgré tous nos efforts, la suppres-
sion inéluctable de deux postes d’enseignants décidée par l’Etat. Ceci
nous a conduit à une réflexion profonde sur le tissu éducatif de notre
cité. Afin de conserver un enseignement différencié pour nos enfants,
nous avons mis en place un groupe de travail composé d’élus, de direc-
teurs d’écoles, d’enseignants et de représentants des parents d’élèves
pour réfléchir ensemble à une solution équilibrée. Aujourd’hui c’est la
fusion des écoles du Pic du Midi et de Jules Ferry avec le maintien en
centre-ville de l’école Carnot, une nécessité, qui est la solution privilé-
giée. L’école Jules Ferry datant des années 60, j’avais envisagé dès
2015 sa rénovation complète, et fait procéder aux premières études et
expertises préalables, étape incontournable dans la conduite d’un tel
projet. Ces travaux ont été décidés en concertation avec les usagers de
l’école qui font remonter régulièrement les besoins et les attentes des
élèves. Ces travaux avoisinent 1million €. Ils ont été échelonnés sur
deux exercices budgétaires, 2016 et 2017, et ont fait l’objet d’informa-
tions régulières à destination des élus, plus particulièrement lors du vote
du budget communal 2016.  La question éducative a toujours été une
priorité de ma part. Malgré la baisse constante des dotations de l’Etat
et la suppression régulière de postes d’enseignants, de nombreux
efforts de la municipalité ont cependant été consentis pour garantir un
enseignement de qualité dans un cadre pédagogique serein, efficace,
rassurant et épanouissant. L’Ecole restera ma priorité, et guidera mon
action en faveur de la réussite scolaire de tous nos enfants, comme je
l’ai toujours fait.

n QUARTIER DU PARC MALYE
Après le quartier Bragard en 2016, des travaux de réfection de la
voirie sont en cours dans le quartier “du Parc Malye”.
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our maintenir notre rang de leader des stations pyrénéennes et pré-
server notre attractivité, nous avons fait le choix du développement”,
rappelle Jean-Bernard Sempastous, le président du SIVU du Grand
Tourmalet. “L'effort d'équipement du domaine skiable doit être
continu, c'est tout le sens du projet Grand Tourmalet 360”. Lancés en
2014, les travaux d'aménagement sont programmés sur sept ans
pour un montant global de 50 millions d'euros. Ils vont permettre
d'optimiser la surface skiable et le confort des skieurs, de dévelop-
per des espaces d'apprentissage et de créer une zone de ski hors
piste sécurisée.
Après l'aménagement d'un passage facilité entre La Mongie et
Barèges, la création d'une nouvelle piste bleue “Panoramic” qui
offre un point de vue unique sur les deux versants et l'installation
d'une nouvelle signalétique la saison dernière, les deux secteurs his-
toriques de la station ont été entièrement remodelés cette année : les
Sapins et le Lienz, pour 12 millions d'euros.
Côté La Mongie, sur le secteur des Sapins, une nouvelle piste bleue
et un nouveau télésiège 4 places équipé d'un tapis d'embarquement
et d'un système antichute permettent d'accéder plus rapidement au
Tourmalet, aux télé-
sièges de l’Espade et du
Pourteilh. Des équipe-
ments de déclenchement
d’avalanches (Obell’x et
Gazex) viennent confor-
ter le dispositif.

n DES TRAVAUX CERTIFIÉS 
“HAUTE QUALITÉ ENVIRONNEMENTALE”

Sur le versant barégeois, l’accès au mythique secteur du Lienz, qui
permet de skier en forêt, est facilité par le remplacement de l'ancien
télésiège par un 4 places moderne et rapide, équipé lui aussi d’un
système antichute. La piste bleue de La Piquette est également totale-
ment remodelée pour améliorer le confort de glisse. Pour faire face
à la variabilité du climat et garantir l'accès à ce secteur, plus de 20
canons à neige sont disposés tous les 70 mètres.
Enfin, les capacités de débit des télésièges de l’Espade et du
Tourmalet (6 places débrayables) passent de 2 400 à 3 000
skieurs/heure, soit 25 % de débit supplémentaire.
“Sur les 12 millions d'euros investis en 2016, 700 000 ont été des-
tinés à la sécurisation des pistes avec des systèmes de déclenchement
préventif d'avalanche”, tient à souligner Jean-Bernard Sempastous.
“J'ajoute que ces travaux bénéficient de la certification HQE, qui
qualifie une démarche respectueuse de l'environnement. Ça n'est
pas neutre pour un projet de cette envergure”.

aisser les taux des trois taxes communales tout en
maintenant l’investissement, c'est le défi qu'a relevé
la ville en 2016. “Nous avons préféré perdre 200
000 euros plutôt que d'alourdir davantage la fisca-
lité des ménages”, souligne Jean-Bernard
Sempastous. “C'est un effort budgétaire significatif
dans un contexte de baisses importantes et succes-
sives des dotations de l’État”.
Claude Cazabat, adjoint aux finances, poursuit :
“les Bagnérais subissaient déjà une hausse des
bases d'imposition de 1,01 %, votée par l'État et une
hausse de la taxe des ordures ménagères votée par
le conseil communautaire pour compenser le coût
d'externalisation des déchets. Nous avons décidé de
préserver le pouvoir d'achat des ménages”.

La taxe d'habitation est ainsi passée de 19,9% en
2015 à 19% en 2016, la taxe sur le foncier bâti de
22,11 % à 21,5 % et celle sur le foncier non-bâti de
61 % à 58,24 %, ce qui correspond à une baisse
moyenne de 6 euros pour les foyers ne bénéficiant
d'aucun abattement (*) et à une perte de 200 000
euros pour le budget de la ville. 
Pour combler ce manque, la municipalité a réussi à
maîtriser ses dépenses en rationalisant ses moyens
ou en s'équipant d'outils favorisant les économies
d'énergie (chaudières nouvelle génération, système
d'éclairage à basse consommation…). “Nous
n'avons rogné ni sur la culture, ni sur les affaires
scolaires, ni sur le sport et nous avons maintenu les
subventions aux associations”, tient à préciser
Claude Cazabat. 

Tous les travaux d'investissement réalisés ou pro-
grammés ont été financés par l'obtention d'impor-
tantes subventions de l’État, de la Région ou du
Département. On peut également citer la labellisa-
tion “Territoire à Energie Positive pour la
Croissance Verte” de la ville, qui permet de bénéfi-
cier d'un soutien de l’État de 500 000 euros, sur 3
ans, pour la mise en place d'actions en faveur de
la transition énergétique.

Autre composante déterminante du budget d'inves-
tissement, le recours à l'emprunt a cette année
encore été limité. “Obtenir un meilleur résultat de
fonctionnement nous a permis d'améliorer notre
capacité d'autofinancement”, explique Claude
Cazabat. “Nous remboursons des emprunts corres-
pondant aux investissements importants réalisés au
cours des précédents mandats. Depuis le début de
ce mandat, nous avons désendetté la ville d'environ
1,5 millions d'euros chaque année, soit 4,5 millions
d'euros en trois ans”.
Et Jean-Bernard Sempastous de conclure : “La
situation financière de la ville continue de s'amélio-
rer sans impacter sa qualité de vie ni son dyna-
misme. C'est dans cette continuité que le budget
2017 sera élaboré. Un montant d'investissement
relativement élevé est en effet prévu, afin de privi-
légier l'emploi. Néanmoins, nous réussirons à limi-
ter le montant des emprunts annuels, grâce aux
résultats excédentaires du budget de fonctionne-
ment. Nous poursuivrons les économies de gestion
tout en maintenant des conditions de travail de
qualité pour les personnels”.

FISCALITÉ MAÎTRISÉE
DÉSENDETTEMENT EN HAUSSE
Dans un contexte économique toujours difficile, la municipalité
maintient l'investissement et poursuit sa politique de désendettement.

LA STATION 
POURSUIT SA MODERNISATION
Le SIVU du Grand Tourmalet poursuit son projet de réaménagement du domaine skiable
avec notamment la création de la piste bleue des Sapins à la Mongie, et le remodelage de
celle de la Piquette, versant Barèges.

n Sous quelques flocons de neige, l'inauguration des nou-
velles pistes, le 14 janvier dernier, a réuni notamment Béatrice
Lagarde, préfète des Hautes-Pyrénées, Michel Pélieu, prési-
dent du Conseil Départemental, Jeanine Dubié, députée, Jean
Glavany, député, Jacques Brune, président de la CCHB et de
HPTE, Gilbert Manciet, sous-préfet de Bagnères-de-Bigorre,
Pascal Arribet, maire de Barèges et de nombreux autres
acteurs du territoire.

“maintenir
notre rang 
de leader 
des stations
pyrénéennes”

P

B

(*) Des abattements sont accordés aux familles, aux personnes handicapées, aux personnes âgées et aux foyers à faibles revenus.

© Antoine Garcia - RICT
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FRÉQUENTATION RECORD
AUX GRANDS THERMESAUX GRANDS THERMES
La barre des 8000 curistes a été franchie, une belle progression est enregistrée dans le
secteur porteur des affections psychosomatiques et les chiffres d'Aquensis sont également
en hausse. Retour sur une saison thermale 2016 très satisfaisante, avec Marie Blanque,
directrice de SEMETHERM Développement.

n BAGNÈRES INFOS : LE BILAN DE LA SAISON 2016
EST TRÈS BON, QUELS EN SONT LES CHIFFRES LES PLUS
MARQUANTS ?
Marie Blanque : Les Grands Thermes ont accueilli 8 098 curistes entre
les mois de mars et novembre. Cela représente 550 curistes de plus
qu’en 2015, soit une croissance de 7.27%, ce qui est très au-dessus
de la moyenne nationale annoncée : entre 2 et 3%. Par ailleurs,
Bagnères-de-Bigorre n’avait plus accueilli 8 000 curistes depuis
2003. C’est donc une belle performance dont nous sommes tous très
heureux. Près de 70% des curistes ont été soignés en rhumatologie,
plus de 18% en affections psychosomatiques et le reste en voies res-
piratoires. Ce dernier secteur a connu cette année un regain d’acti-
vité. Nous avons accueilli 90 curistes de plus qu’en 2015. Les affec-
tions psychosomatiques progressent également de plus de 12%. Étant
donné le peu de stations en France ayant l’agrément pour cette orien-
tation (cinq stations), c’est un des vecteurs principaux de notre déve-
loppement. Nous portons une attention toute particulière à sa pro-
gression. A Aquensis, nous avons accueilli 110000 visiteurs, avec
une belle progression sur la fréquentation de l’espace bien être (+
50%) et de la forme (+ 10%). La fréquentation progresse de plus de
6%, un niveau qui n’avait plus été atteint depuis 2010.

n COMMENT EXPLIQUEZ-VOUS CES BELLES ÉVOLUTIONS ?
Le premier des éléments constitutifs de cette progression est le travail
d’équipe entre les collaborateurs, leur implication et leur mobilisation
autour des objectifs que nous fixons en début d’année, avec le direc-
toire. Sans cet état d’esprit, cette volonté de bien faire, la fierté du tra-
vail bien fait, la qualité d’accueil et l’at-tachement à l’entreprise, la
progression serait nulle. En parallèle, nous mettons en place des axes

de communication et des outils de développement adaptés. Aux
Grands Thermes, nous avons lancé une nouveauté sur les affections
psychosomatiques avec un module de soins complémentaires “PSY
+”, offert aux curistes en première orientation thérapeutique. Il com-
prend 3 prestations gratuites réparties sur les trois semaines de cure.
Pour les curistes en rhumatologie - première orientation, nous propo-
sons également une séance de “gym douce/mobilité” offerte (séance
de 45 minutes d’activité physique adaptée). Nous prenons en
compte, au maximum, les demandes des curistes recueillies via les
questionnaires de satisfaction. C’est sur la base de leurs demandes et
de leurs commentaires écrits que nous définissons notre plan d’inves-
tissement pour l’année suivante. Quand ils reviennent, ils sont
contents de voir que nous prenons en compte leurs suggestions
d’amélioration. Cette année, nous avons traité plus de 2500 ques-
tionnaires, auquel nous adressons une réponse écrite individuelle.
Plus de 30% des curistes accueillis ont participé à cette enquête. C’est
un gros travail, mais essentiel pour la fidélisation des patients.
Concernant Aquensis, nous communiquons en permanence sur le
département. Nous sommes très présents via des opérations menées
en partenariat avec les commerçants locaux : Fête des Mères, Noël…
Nous organisons également des animations à La Mongie pendant les
vacances.
Nous fidélisons les clients avec des offres spécifiques qui boostent la
fréquentation, nous avons lancé un programme de fidélité qui récom-
pense les meilleurs clients, nous proposons des nouveautés régulière-
ment. Il ne faut jamais baisser la garde, c’est un secteur très concur-
rentiel. Il y a 7 autres centres thermoludiques dans les Hautes-
Pyrénées, il faut en permanence rester en action.

CRÉATION DE LA FÉDÉRATION
THERMALE D’OCCITANIE

La Fédération Thermale d'Occitanie a été
créée en septembre dernier, pour réunir
les 28 stations des deux anciennes
régions Midi-Pyrénées et Languedoc –
Roussillon. Jean-Bernard Sempastous, le
maire de Bagnères-de-Bigorre, en est le
trésorier. Avec 180 000 curistes accueil-
lis chaque année, l'Occitanie est ainsi
devenue la première région thermale
française. Cette démarche doit permettre
de consolider et de  faire évoluer ce sec-
teur à fort potentiel, tant en terme de
fonctionnement que d’attractivité.

n QUELLES ONT ÉTÉ LES AUTRES
NOUVEAUTÉS DE LA SAISON ?
Aux Grands Thermes, nous avons équipé 30
baignoires de soins de barres ergonomiques
et de cols de cygne. Nous avons installé des
sèche-mains, des éclairages LED ou encore
un rideau d’air chaud dans le hall.
L'ensemble des couloirs a été réaménagé
avec la mise en valeur de photographies du
Fonds Alix illustrant l’activité thermale
bagnéraise d’autrefois. Nous avons égale-
ment entièrement réaménagé le service d’illu-
tation au premier étage du bâtiment.
L'équipe d’accompagnement psychologique
a, par ailleurs, été renforcée avec deux psy-
chologues pendant toute la saison et une aide
psychologique BE des métiers de la forme. 
Nous avons ainsi investi plus de 200 000
euros en 2016.
A Aquensis, l'espace bien-être a été repensé
(nouvelle ambiance dans les cabines de
soins, nouveaux soins avec la baignoire ying
yang), le bar du hammam relooké et des
images ont été projetées sur le rideau d'eau.
Ce qui représente plus de 100 000 euros
d'investissements.

n QUELS SONT LES PROJETS DE LA
SAISON 2017 ?
200 000 euros d'investissement sont à nou-
veau prévus aux thermes : nouveau carrelage
antidérapant dans les cabines de massage du
premier étage, rénovation du service des ins-
criptions (sous le Palmarium) et du hall d’ac-
cueil, réaménagement de l’espace soins com-
plémentaires (bureaux des psychologues et
salle de relaxation, avec installation d'une cli-
matisation dans la salle de relaxation),
réaménagement de la salle de repos du
Pavillon Régina, rénovation de la terrasse du
Palmarium, amélioration acoustique des pis-
cines du premier étage, nouvelles bai-
gnoires... Une nouvelle offre sera lancée :
“Ma pause beauté”, destinée aux femmes
curistes. Cette pause leur permettra de pren-
dre du temps pour elles lors d’un atelier col-
lectif bien-être et beauté. Des esthéticiennes
professionnelles prodigueront des conseils et
des astuces pour se mettre en valeur et révéler
ses atouts. Le site internet des Grands Thermes
sera modernisé au cours du premier trimestre
2017. Plus clair, plus pratique, plus rapide, il
permettra de réserver sa cure en ligne. De
nouvelles cabines et une gamme de soins duo
(nouvelle baignoire double ying yang) sont
prévues à Aquensis, ainsi qu'un nouveau
“Beauty bar” à l’entrée de l’espace soins : un
bar à ongles, sourcils et maquillage.

n QUELS OBJECTIFS AVEZ-VOUS
PRÉVUS POUR 2017 ?
Ils n’ont pas encore été fixés clairement par le
directoire, mais la tendance sera certaine-
ment de fidéliser nos 8 098 curistes et d’es-
sayer d’en accueillir 8 300, ce qui nous per-
mettrait de battre le record de fréquentation
de la station qui date de 2002, avec 8 242
curistes.
A Aquensis, ce sera bien évidemment de
faire progresser notre fréquentation pour
atteindre le record de 2007 et ses 115000
clients.
Tout un programme… Nous ne manquerons
pas d’occupation en 2017 !
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gros plan sur une association

i le Big Bag illustre parfaitement l'identité et l'état d'esprit du Cartel
Bigourdan, son action ne se résume pas uniquement à ce festival.
L'association organise aussi des animations populaires, comme les soirées
“Bigorre fan zone” pendant l'Euro de foot et, surtout, des concerts à
l'Alamzic. 
C'est d'ailleurs pour la programmation de musiques actuelles que la salle a
été construite. Né du rassemblement de plusieurs associations organisatrices
de concerts ou d'événements en direction des jeunes (L'Asso 6, Dynamic
Jeunes, Pyr' Family et Sentiers Nomades), le Cartel Bigourdan a été créé pour
dynamiser la programmation de musiques actuelles. “Dès le départ, nous
avons identifié le manque d'un lieu pour les concerts et travaillé autour de la
création d'une salle”, rappelle le vice-président. En présentant son projet aux
élus bagnérais, le Cartel s'était alors engagé à démontrer le bien fondé d'une
nouvelle installation. Les trois soirées de concerts sous chapiteau, organisées
chaque année, dès 2009, ont remporté un tel succès populaire que l'Alamzic
a vu le jour fin 2011. Assurée dans un premier temps par la Ville, la gestion
de la salle a été transférée à la Communauté de Communes de la Haute-
Bigorre en 2013. Une réflexion est actuellement en cours pour optimiser l'uti-
lisation de l'Alamzic en mettant en place une gestion tripartite Ville de
Bagnères/CCHB/Cartel Bigourdan.
“Nous soutenons fortement cette association car, au-delà de l'aspect culturel,
elle crée du lien social, favorise des moments de partage intergénérationnel
et de convivialité”, tient à souligner le maire de Bagnères. “Le Cartel
Bigourdan, c'est une équipe sympathique, dévouée, et une programmation
éclectique de qualité à des prix raisonnables. Une association qui a su se ren-
dre incontournable dans l'animation de la vie culturelle locale”.
Mais, pour Urbain Soisson, l'animation de la vie culturelle ne s'arrête pas à
l'événementiel : “le Cartel a toujours eu la volonté de soutenir activement la
scène locale, mais nous aimerions faire encore plus. Nous avons sur notre
territoire de jeunes groupes très prometteurs comme par exemple
Schizophonik, Les Slugs ou The Blackstones, que nous programmons et
encourageons déjà, avec le soutien du réseau régional de musiques actuelles
Avant-Mardi. A l’avenir, nous voulons leur proposer un véritable accompa-
gnement artistique, développer les résidences et dénicher les talents en par-
tenariat avec le lycée afin permettre à ces jeunes artistes de développer leurs
projets dans les meilleures conditions possibles.”
Le Cartel Bigourdan ne manque décidément jamais de nouveaux projets.

LA BIG BARAKA
DU CARTEL BIGOURDAN
Créé en 2009 pour développer la programmation de concerts de musiques actuelles, le
Cartel Bigourdan est aujourd'hui un acteur majeur de la vie culturelle locale. Ses événe-
ments, à rayonnement régional, fédèrent un large public, de nombreux bénévoles et de
plus en plus de partenaires.

lus de 5 000 personnes sur deux jours ! Pour sa troisième édition en 2016, le Big Bag Festival a une nouvelle fois battu des records de fréquentation.
L'événement phare du Cartel Bigourdan est devenu un rendez-vous incontournable de l'automne dans la cité thermale. Le festival, qui évolue chaque année,
ne se limite pas aux concerts. Il se veut à la fois populaire, festif et familial, comme le revendique Urbain Soisson, vice-président et cheville ouvrière de l'as-
sociation : “le Big Bag, c'est d'abord des découvertes musicales, mais c'est aussi une ambiance de fête, des animations et des spectacles gratuits, pour toutes
les générations. Nous aimerions qu'il devienne un moment privilégié de l'année permettant aux gens de se retrouver”. Et cette année encore, le Cartel avait
mis le paquet pour faire plaisir à tout le monde : spectacles de marionnettes, concerts et jeux en bois (en partenariat avec les Maynats), tyrolienne, fresque
participative, atelier clowns, jongleurs, télé des lycéens, expositions, snack bigourdan à base de produits locaux... Le tout enveloppé d'une décoration très
créative conçue par des artistes bagnérais.
Côté musique, la programmation ouverte à tous les genres mélange têtes d'affiches, groupes locaux et concerts off gratuits. “Là aussi, nous avons la volonté
de satisfaire le plus grand nombre”, explique Marie Toupé, chargée de communication (et seule employée du Cartel Bigourdan). “Les têtes d'affiche attirent
un public du grand sud-ouest, qui vient de Toulouse, Dax, Bordeaux et même de La Rochelle”. Après 3000 festivaliers en 2014 pour la première édition,
3500 en 2015 et 5000 cette année, on imagine le Big Bag se développer encore ? “On ne veut pas devenir les Vieillies Charrues”, s'amuse Urbain Soisson,
“le festival doit garder sa taille humaine, continuer à faire découvrir des artistes à des prix raisonnables. On a aussi envie de développer encore le off et la
déco, pour continuer à surprendre”. 
Le budget 2016 du Big Bag s’élève à 85000 euros dont 71% d’autofinancement, 14% de partenariats privés et 15% de subventions publiques (dont 10 000
euros de la ville). En enregistrant 10 000 euros de bénéfices et en permettant plus de 40 000 euros de retombées économiques directes sur le territoire, cette
troisième édition ensoleillée exceptionnelle permet à l'association d’être plus sereine quant à l’avenir du festival.
Au delà des chiffres (le budget total de l'association s'élève à 150 000 euros pour 2016), la force du Cartel Bigourdan réside dans sa volonté de rassem-
bler. L'association multiplie les partenariats avec les forces vives locales : les autres associations culturelles, les producteurs locaux, les artistes et les commer-
çants, qui d'ailleurs sont nombreux à proposer spontanément leur soutien.

LE BIG BAG EN ChIffRES

l 85 000 euros de budget
l 130 bénévoles (14 commissions)
l 180 artistes
l 5 000 personnes sur site
l 1 600 entrées payantes
l 7 partenaires publics
l 42 partenaires privés
l 5 partenariats associatifs

LES PROChAINES DATES Du CARTEL
l 1er avril : soirée Cumbia (concert organisé dans le cadre du OFF du PHAART) l 20 & 21 mai : partenariat Festival des Maynats à Gerde

l 22 et 23 septembre : 4ème édition Big Bag l et à partir d'octobre : 1 concert/mois à l'Alamzic...

P
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le bureau atypique de l’association



Evénement....................................................
n L’ASSOCIATION NATIONALE DES MAIRES DES STATIONS DE MONTAGNE À BAGNERES

Jean-Bernard Sempastous a remis la
Médaille de la Ville au lieutenant Florian
Parent, qui a quitté ses fonctions de comman-
dant du Centre de Secours de Bagnères-de-
Bigorre. Le maire a tenu à le remercier pour
son dévouement, son professionnalisme, en
soulignant les très bonnes relations qu'ils ont
entretenues, dès sa prise de commandement,
en 2013. Cette réception a aussi été l'occa-
sion d'honorer un autre sapeur-pompier
bagnérais, le judoka Grégory Cherif, qui
s'est une nouvelle fois illustré, en remportant
cette année la médaille d'argent des cham-
pionnats d'Europe pompiers-police et sur-
tout, en décrochant le titre de champion du
monde WIBK.

Bagnères-de-Bigorre a eu l'honneur d'ac-
cueillir à l'Hôtel de Ville, en décembre der-
nier, une  réunion de Massif Pyrénées orga-
nisée par l'Association Nationale des Maires
des Stations de Montagne (*), en présence de
Charles-Ange Ginesy, président de
l'ANMSM et député des Alpes-Maritimes,
Jean-Henri Mir, président de la
Confédération pyrénéenne du tourisme et
maire de Saint-Lary Soulan, Jeanine Dubié,

députée des Hautes-Pyrénées, Jean Glavany,
député des Hautes-Pyrénées et Jean-Bernard
Sempastous, président du SIVU du Grand
Tourmalet et maire de Bagnères.

(*) L'ANMSM réunit 106 stations de 5 massifs (Alpes,
Jura, Vosges, Massif Central, Pyrénées). Elle a pour
missions d'accompagner, défendre, promouvoir, déve-
lopper et préparer à l'avenir les stations de montagne
adhérentes
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Communication.......................................... Environnement............................................

Médaillés........................................................

en bref 

n LA VILLE CONSERVE SES “TROIS
FLEURS”
Le jury régional des Villes et Villages Fleuris, qui se réunit tous les
deux ans, a une nouvelle fois classé Bagnères-de-Bigorre dans la
catégorie “Trois Fleurs”.
Ce label, qui a évolué au fil du temps, ne prend plus seulement en
compte le fleurissement et l'entretien des espaces publics mais aussi
les enjeux liés à la qualité de vie tels que l'accueil, le respect de l'en-
vironnement et la préservation du lien social.
La ville est engagée depuis longtemps dans une politique volontariste
pour améliorer l'environnement quotidien de ses administrés mais
aussi pour donner du plaisir à ses visiteurs qui la découvrent.
Aussi, dans son rapport 2016, le jury soulignait les nombreux atouts
de notre commune, parmi lesquels “un patrimoine arboré riche et
bien entretenu, un fleurissement de qualité, la démarche "zéro
phyto", le règlement de l'AVAP qui favo-
rise la qualité du bâti et des espaces
publics, l'édition du livret "Découverte du
Patrimoine", l'utilisation des eaux
chaudes thermales pour la création d'un
réseau de chaleur, l'extension du disposi-
tif de zone de rencontre, la qualité des
espaces naturels du vallon de Salut, la
réhabilitation de l'ancienne gare et de
son quartier ou encore le projet d'amé-
nagement de l'office de tourisme et de
ses abords”.
Bagnères, c'est : 
13,5 hectares de parcs boisés - 1 800
arbres - 1 300 arbustes - 300 jardinières et
suspensions - 40 bassins et fontaines
5 aires de jeux - 7 hectares d'espaces verts
dédiés aux activités sportives

n DU BROYAT DE BRANCHE EN LIBRE SER-
VICE POUR LES PARTICULIERS
La Communauté de Communes de la Haute-Bigorre propose désor-
mais du broyat de branches en libre service sur l’aire de déchet verts
de la Gailleste. Le broyat peut vous servir en paillage (recouvrement
du sol pour protéger des intempéries et freiner la pousse de plantes
indésirables), en ornement ou en compostage (comme structurant,
pour une bonne circulation de l’air, l’absorption du surplus d’humi-
dité et un apport de carbone dans l’amendement organique). 
La CCHB invite les usagers à déposer leurs déchets verts, issus de la
taille et de l'élagage, à part des autres déchets verts telles que tontes
et feuilles, dans le but de les transformer sur place. Tous les bran-
chages d'un diamètre inférieur à 15 cm, hormis les résineux, chênes
et châtaigniers, sont ainsi stockés séparément, les autres déchets verts
poursuivant leurs route habituelle vers l'aire de compostage de
Bordères-sur-l'Echez.

Aire de déchets verts de La Gailleste
Route de Labassère, à Pouzac (à côté du centre équestre).
Ouvert du lundi au vendredi de 8h à 12h et de 14h à 17h, et le samedi de
9h à 12 et de 14h à 18h. 

n COMPOSTAGE COLLECTIF 
EN PIED D’IMMEUBLE
Vous habitez en appartement et souhaitez pouvoir composter vos
déchets ?
Après l’installation de trois sites de compostage collectif en 2016,
plus de 50 foyers pratiquent aujourd’hui le compostage au pied de
leur immeuble sur le territoire de la Haute-Bigorre. La CCHB vous pro-
pose de passer vous aussi à l'action et lance sa campagne “compos-
tage collectif” 2017.
Les biodéchets (fleurs fanées, épluchures de fruits et de légumes, fil-
tres et marc de café, sachets de thé, restes de repas, etc.) représen-
tent la part la plus importante des ordures ménagères estimée à 94
kg/hab/an. Les composter permettrait donc de réduire considérable-
ment le volume des déchets à collecter et à enfouir. Un composteur

collectif de 10 foyers équivaudrait à une
réduction potentielle de 2 tonnes de
déchets par an !

Pour participer, réunissez-vous avec vos
voisins et remplissez le formulaire de
demande d’accompagnement à trans-
mettre au service environnement de la
collectivité.

Plus d'informations : 
www.haute-bigorre.fr/environnement/pre-
vention-dechets/compostage collectif 
ou contacter Laetitia Sagnier chargée de
mission prévention : lsagnier@haute-
bigorre.fr / 05 62 95 61 47
Facebook :
@ZerodechetenHauteBigorrejereleveledefi

n UN GUIDE POUR APPRENDRE À
“JARDINER AU NATUREL”
En partenariat avec le CPIE, la Ville de Bagnères, le Département et
l'ADEME, la CCHB a édité une brochure d'informations pratiques et
d'astuces pour jardiner sans utiliser de produits chimiques, adopter
une bonne méthode de compostage et réduire ses déchets verts.
Vous trouverez ce guide chez tous les partenaires et dans toutes les
mairies de la CCHB.

Vous l'avez découvert en janvier, la Ville de
Bagnères a entrepris la refonte complète de
son site internet. Conçu par l'Agence
Multimedia Otidea en responsive design, ce
nouveau site
s'adapte parfai-
tement à tous les
supports (ordina-
teurs, tablettes et
smartphones) et
fait la part belle
aux images réali-
sées par le photo-
graphe bagné-
rais “Nöt“. Outil
de communica-
tion attractif et
accessible à tous,
il répond aux exi

gences d'une municipalité qui se veut réac-
tive et attentive au bien-être de ses adminis-
trés. Vous y trouverez de nouvelles rubriques,
des formulaires pour faciliter vos échanges

avec la mairie
( o r g a n i s a t i o n
d'une manifesta-
tion, accueil des
nouveaux arri-
vants...) mais
aussi un agenda
des sorties, un
annuaire des
associations, une
photothèque et la
possibilité de par-
tager tous les
contenus sur les
réseaux sociaux.  

www.ville-bagneresdebigorre.fr

n SUIVEZ L’ACTUALITÉ DE
LA VILLE
La “Ville de Bagnères-de-Bigorre” est sur
Facebook depuis cet été ! Pour recevoir nos
informations et nos photos sur votre fil d'ac-
tualités, pensez à “liker” la page.

n REFONTE COMPLÈTE DU SITE INTERNET

n LES SAPEURS-POMPIERS À L’HONNEUR



n COLOMBE SARRAZIN,
NOUVELLE COORDINATRICE
DES ANIMATIONS

Une coordinatrice des événements et des ani-
mations a pris ses fonctions, l'hiver dernier,
sur la commune. Colombe Sarrazin, 33 ans,
est chargée de préparer, d'organiser, de veil-
ler au bon déroulement des événements de la
ville (Fête des Voisins, Déambule, Terrasses en
Fête...) et de faciliter la mise en œuvre de
ceux des associations.
Pendant la saison hivernale, elle a pour mis-
sion d'organiser des événements et des ani-
mations “hors ski” à La Mongie et de coor-
donner les initiatives des différents acteurs.

n PRÉVENTION GRAND FROID OU CANI-
CULE : PENSEZ À VOUS INSCRIRE SUR LE
REGISTRE DES PERSONNES FRAGILES
Dans le cadre du plan départemental de gestion des épisodes de
grand froid ou de canicule, dont l'objectif est d'en atténuer autant que
possible les effets sanitaires, le CCAS a ouvert un registre recensant
les personnes âgées, handicapées ou isolées.
L'objectif est de permettre une intervention rapide et ciblée des ser-
vices sociaux et sanitaires, en cas de déclenchement par le préfet du
plan d'alerte et d'urgence.
Les inscriptions sont basées sur le volontariat mais elles peuvent être
effectuées par un tiers.

CCAS - 28 rue de la république
05 62 91 06 41
Horaires d'ouverture :
du lundi au jeudi : 8h30-12h / 13h30-17h, 
le vendredi : 8h30-11h30

n ATELIERS ÉQUILIBRE, GYM, MÉMOIRE,
INFORMATIQUE ET CUISINE
Le CCAS organise un atelier équilibre tous les lundis (hors
vacances scolaires) au gymnase Cordier, de 10h30 à 11h45. 
L’ASEPT et le CCAS proposent aux seniors de participer à un atelier
gym-mémoire, les vendredis de 14h à 15h30, sur 12 séances.
Ces ateliers sont actuellement complets mais d'autres sessions seront
organisées dans l'année.
Un nouvel atelier mémoire sera d'ailleurs mis en place à partir du 20
avril toujours en partenariat avec l'ASEPT.
Les séances d'initiation à l'informatique, toujours en direction
des plus de 60 ans, seront renouvelées cette année encore.
(Uniquement à l'attention des Bagnérais)
Enfin, ouvert à tous cette fois, l'atelier cuisine, qui se réunit une
fois par mois, affiche complet lui aussi. Il sera suivi d'une nouvelle
animation autour de la cuisine et de la nutrition.
Renseignements : CCAS - 05 62 91 06 41

Animations et sorties 2017
Pour les seniors :
- Repas à thèmes les mercredis 22 mars, 17 mai, 15 novembre 
et 13 décembre

- Sorties à Dax et Hossegor le 20 juin, à Carcassonne le 19 septembre
- Semaine Bleue (spectacle inter-générationnel et goûter) le mercredi
25 octobre

Pour les familles
- Séances cinéma les samedis 1er avril et 9 décembre
- Sorties au bord de la mer (samedi 24 juin) et visite du Pic du Midi

(samedi 14 octobre)

ACTUALITÉS DU CCAS

n L’ÉQUIPE DU CCAS RENFORCÉE
Conseillère en économie sociale et familiale, Laure Loncan, 33 ans, a été recrutée cet été au Centre communal d'action sociale.
Après dix ans d'expérience auprès des personnes âgées, dont sept sur le territoire de la Haute-Bigorre, elle a aujourd'hui pour
mission d'assurer l'accompagnement social individuel et collectif des personnes accueillies au CCAS. Concrètement, il s'agit
d'informer les usagers et de les accompagner dans leurs démarches mais aussi d'organiser des ateliers de prévention (nutri-
tion, mémoire, équilibre…), des animations (séjours, sorties à la journée) et de dynamiser les partenariats.

16 17

brèves brèves

Commerce
n S'UNIR POUR RENFOR-
CER L'ATTRACTIVITÉ DU
COMMERCE LOCAL
A l’image d’une conjoncture économique dif-
ficile, mais aussi d’une évolution des modes
de consommation, les commerces de centre-
ville font face aujourd’hui à un certain nom-
bre de difficultés.
La Ville apporte son soutien au commerce
local sous forme d'aide logistique, d'anima-
tions communes mais, surtout, en organisant
des réunions de travail mensuelles qui ras-
semblent les acteurs publics et privés (élus
municipaux, CCI, représentants des commer-
çants...). 
Ces réunions ont pour objectif d'instaurer un
dialogue régulier et constructif afin de déve-
lopper des actions visant à renforcer l'attrac-
tion des commerces de la ville. 
“Nous avons la chance d’avoir à Bagnères
des commerces de qualité, avec des produits
singuliers et différenciants qu’il faut soutenir”
rappelle Jean-Bernard Sempastous. “La dyna-
misation du centre-ville passe non seulement
par des travaux pour renforcer l’attractivité de
la commune, mais c’est aussi une question de
diversification de l’offre commerciale, de
valorisation des points de vente, de communi-
cation et d’animation pour fidéliser la clien-
tèle. C’est la mission du futur office de com-
merce que nous mettrons en place avec Eric
Lavigne, adjoint en charge du commerce.”

Recrutement Energie
n DES BORNES DE
RECHARGE POUR LES 
VOITURES ELECTRIQUES
Le Syndicat Départemental d'Énergie des
Hautes-Pyrénées (SDE 65) a installé deux
bornes de recharge pour véhicules électriques
en ville (place des Thermes, devant le Musée
Salies et au foirail, près de la piscine).
Deux places de stationnement, à proximité de
chaque borne, sont réservées à la recharge.
Ces bornes sont destinées aux utilisateurs
d'un véhicule électrique ou hybride rechar-
geable munis d’un badge fourni par le
SDE65. Le service est gratuit jusqu’au 31
décembre 2017. Les usagers seront informés
des nouvelles conditions d’utilisation en fin
d’année.
Retrouvez la procédure toutes les informations
pour obtenir un badge et brancher son véhi-
cule est indiquée sur le site du SDE65 :
www.sde-65.com
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MAJORITE MuNICIPALE
écidons de notre avenir, ne le subissons pas.

Pour notre territoire, 2016 aura vu la mise en place de la nou-
velle grande région Occitanie, et le début de l’année 2017, l’in-
stallation des nouvelles intercommunalités issues de la loi
NOTRe. Deux échelons renouvelés qui inscrivent durablement
le transfert de compétences dans l’évolution de nos institu-
tions, et renforce,  l’éloignement des centres de décision pour
notre territoire. Mais qu’importe la distance, nous devons pren-
dre le contre-pied en ayant une approche collective et solidai-
re. Prenons conscience de toutes nos richesses et de tous nos
atouts pour les mettre en avant. Décidons de notre avenir, ne
le subissons pas. 
Cela n’aura échappé à personne, 2017 est une année d’élec-
tion, puisque nous aurons à élire notre Président de la
République le 23 avril et le 7 mai, puis à choisir dans la foulée,
nos représentants à l’Assemblée nationale, les 11 et 17 juin. 
Ce sont des choix déterminants qui vont être faits pour l’avenir
de notre pays. Aussi, nous, élus de la majorité municipale,
appelons à la mobilisation pour aller voter, en prenant garde de
ne pas se laisser inquiéter, ni tromper, par des discours popu-
listes reposant sur la division et le rejet de l’autre. Dans un tel
moment démocratique, la voix du peuple a toujours le dernier
mot. Ne l’oublions pas. 
Au cours des prochains mois, les opinions vont se confronter
et des désaccords vont s’exprimer. C’est l’essence même du
débat démocratique au sein duquel les divergences peuvent
être constructives, à condition de dépasser les postures élec-
torales et les oppositions idéologiques systématiques. 
A notre échelle, gageons que cet état d’esprit puisse s’inscrire
durablement au sein du Conseil municipal pour que nous
soyons collectivement exemplaires au service de nos concito-
yens. 
Soyez assurés que nous continuerons de nous montrer dignes
de la mission passionnante que vous nous avez confiée, dans
le respect de la diversité des opinions. Nous sommes pleine-
ment mobilisés pour que Bagnères continue d’évoluer, de se
renouveler et de s’embellir.

D
PARTI SOCIALISTE

epuis bientôt trois ans, nous œuvrons en dehors de toute pos-
ture partisane avec pour seul objectif : être utiles aux
habitant(e)s de Bagnères et au-delà de la CCHB. A mi-mandat,
nous voyons avec satisfaction des points de notre programme
aboutir : travaux dans les quartiers, sensibilisation forte au déve-
loppement durable, nouveaux jumelages… Chaque fois que
nous sommes sollicités, nous travaillons de façon active sur des
projets forts. Nous croyons en la créativité de notre territoire. 
Deux exemples récents qui nous ont mobilisés :
- Le renforcement de notre lycée avec l’ouverture à la rentrée
prochaine d’une nouvelle formation, le bac professionnel
“Métiers de la sécurité, spécialité montagne”.
- Participation à la réflexion et au dépôt de candidature pour le
projet de futur EPADH départemental. Pour notre ville, à la
pointe de l'implication dans le domaine de la gérontologie et de
l'intergénérationnel, ce futur projet  serait une formidable
vitrine de l'innovation sociale pratiquée sur notre territoire.
Mais, toujours attachés à nos valeurs de gauche, nous pen-
sons aussi qu’il faut aller plus loin et il est nécessaire que
toutes et tous, vous vous sentiez écoutés, impliqués et asso-
ciés aux décisions prises pour dynamiser notre territoire. Telle
doit être notre feuille de route pour notre ville mais aussi pour
la communauté de communes qui nous le souhaitons devien-
dra un échelon essentiel d’une politique territoriale ambitieuse
adossée à une réelle démocratie participative.

D

fRONT DE GAuChE & BAGNèRES SOLIDAIRE
Restructuration des écoles de Bagnères
La direction académique
demande depuis plusieurs
années aux maires de
Bagnères de réduire son nom-
bre d’écoles. Il faut “optimiser
les moyens” en termes de per-
sonnels et de bâtiments,
rigueur oblige. (Déjà en 2014,
l’école des Palomières ferme et
Mérilheu redevient une classe
unique). Le Maire de Bagnères
n’est pas sourd à ces
demandes car dès novembre
2014, il pose la question du
bien-fondé du maintien de trois
écoles élémentaires sur la ville.
Au vu de la baisse annoncée
du nombre d’élèves dans les
écoles pour la rentrée 2016,
l’Inspecteur d’Académie décide
la fermeture de deux postes
d’enseignants en élémentaire.
Les parents se mobilisent, le
Maire décide la mise en place
d’un Comité de Pilotage ayant
pour objectif de réfléchir à une
réorganisation des écoles.
C’est à partir de ce moment
que les choses commencent à
déraper.
La composition même du
groupe de pilotage est très res-
trictive (6 directeurs + 6
parents). La Commission école
se réunit 2 fois en tout sur le
sujet. Mais le présupposé du
Maire annonce de fait, un fin de
non recevoir : pas question de
toucher à l’école Carnot, école
de centre-ville, “véritable pou-
mon de la ville”, qui doit rester
en l’état. Conclusion, les dis-
cussions ne concernent plus

que les écoles du Pic du Midi et
Jules Ferry. Le choix est rapide
: fermeture de l’école du Pic du
Midi, transfert des classes à
Jules Ferry. “Fin de la récréa-
tion”, comme dit si bien le
Maire. Il négocie cette restruc-
turation contre le maintien du
poste de Carnot, fermez le ban,
il n’y a plus rien à voir ! Le
groupe de Pilotage ne pilotera
rien du tout, le Maire et son
adjointe aux écoles se conten-
teront de suçoter leur crayon
en écoutant d’une oreille dis-
traite les propositions qui leur
seront faites… Quant aux élus
municipaux du Parti Socialiste,
ils applaudissent des deux
mains la fermeture “d’une école
qui n’aurait jamais dû exister”
(sic).
Septembre 2017, l’école du Pic
du Midi, rénovée intégralement
en 1997 pour un coût de 470
000€, verra ses locaux affectés
à des fins autres que scolaires.
Si nous ne pouvons que saluer
les rénovations prévues des
écoles Jules Ferry et Carnot,
pour autant les choix de la
majorité municipale ne sont
absolument pas rassurants
pour les écoles publiques de
Bagnères. Seule une vision
globale dans ce dossier pouvait
être portée, or ce sont des
décisions au coup par coup et
à courte vue qui ont été actées.
Quid d’un véritable audit public
sur l’état des bâtiments sco-
laires afin d’évaluer très préci-
sément la nature des travaux à

engager et leur coût pour les
finances publiques ? Quid
d’une étude sur l’implantation
des écoles publiques et privées
sur le territoire bagnérais ?
Quid sur les besoins en termes
de locaux, d’espace, de sécu-
rité, d’installations sportives,
que nécessite de nos jours
l’enseignement du premier
degré ? Rien de tout cela n’a
même été abordé et pourtant,
cela aurait permis de construire
une politique scolaire cohé-
rente et répondant aux besoins
actuels des enfants, des per-
sonnels mais aussi aux
besoins de la population
bagnéraise.
En lieu et place, le Maire a
choisi d’investir des centaines
de milliers d’euros sur l’école
Jule Ferry (abattage de tous
les arbres, cour de récréation
inadaptée, installation de fenê-
tres inadéquates et donc
vouées à être refaites), et pré-
voit des travaux de rénovation
dans toutes les classes durant
tout le dernier trimestre, en pré-
sence des élèves, afin que les
locaux soient prêts pour la ren-
trée 2017. Précipitation n’est
par raison ; à ce jour ni la
Commission travaux et urba-
nisme ni le Conseil Municipal
ne sont au fait de la nature de
ces rénovations et rien ne dit
que la détection d’amiante
imposée par la Loi Travail
avant tous travaux dans un
bâtiment, n’amènera pas
quelques surprises supplémen-

taires au vu de l’âge dudit bâti-
ment et de la nature des revê-
tements au sol. Mais ce n’est
pas tout, car le Maire a promis
aux parents d’élèves de réno-
ver également l’école Carnot.
Notre questionnement est le
suivant : pourquoi fermer une
école reconnue par les ser-
vices de l’Education nationale
comme la seule répondant aux
exigences d’accessibilité, de
sécurité, de confort pour les
personnels et les élèves, et
engager des travaux dispen-
dieux dans les autres écoles,
alors même que l’école Carnot
pose des problèmes en termes
de stationnement, de sécurité
et d’accessibilité avec, qui plus
est, des maternelles à l’étage,
ce que l’Inspecteur d’Académie
proscrit par ailleurs ? Sans
remettre en cause la nécessité
d’une école centre-ville, la prio-
rité aurait été d’en alléger les
effectifs pour la rendre vivable
pour tous, élèves, enseignants
et riverains.
Au final, les décisions du Maire
prises au sein de cabinets res-
treints aboutissent à une amer-
tume profonde chez les princi-
paux intéressés. Une solution
consensuelle aurait pu être
trouvée si elle avait été travail-
lée par tous, dans l’intérêt
général, solution qui aurait per-
mis de conserver des condi-
tions favorables d’enseigne-
ment, qui ne soit ni ruineuse
pour la ville, ni déséquilibrée et
qui ne favorise personne en

“les différents groupes politiques
du conseil municipal

s’expriment...”



l Dimanche 26 février / 16h00 à Lesponne / Contes
“Les Contes de Ti-Jean” par DONALD DUBUC (dans le cadre du festival Contes en Hiver de la FOL65)

l Samedi 4 mars / à partir de 14h00 départ du Foirail-Halle aux Grains 
Carnaval en famille

l Du 4 au 19 mars / Poésie
“Printemps des Poètes” sur le thème AFRIQUE(S)

l Dimanche 26 mars / 17h00 à la Halle aux Grains / Théâtre/Théâtre d’objets
“Haut les Nains” par LE THéâTRE DE L’éCUME

l Vendredi 28 avril / 20h30 à la Halle aux Grains / Opéra pour enfants
“Pantin Pantine” par LE CHœUR D’ENFANTS ET DE JEUNES ECLATS

l Samedi 6 mai / 20h30 à la Halle aux Grains / Danse
“Eclats de Danse” par LA CIE JULIEN LESTEL

l Vendredi 19 mai / 19h00 à la Halle aux Grains / Soirée Humour : 2 spectacles
“Le 11/11/11 11:11, étonnant, non ?” par LA CIE SéRAPHIN
“Comédie, cabaret de couple” par LA CIE MAMUSE

l Lundi 5 juin / 20h30 à la Halle aux Grains / Théâtre
“Las Reinas Soportadas” par LA CIE DAME DE FUMéE

l Samedi 10 juin
La Déambule
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LES PROCHAINS RENDEZ-VOUS 

DE LA SAISON CULTURELLE 

MUNICIPALE

Plus d'infos : www.ville-bagneresdebigorre.fr


